
I N V I T A T I O N  
 Le collectif des parents d’élèves Les Materne l l e s  vous convie 

à une conférence de  prévention des jeux dangereux. Vous 
êtes parents d’écoliers, de collégiens, de lycéens, vos 
enfants connaissent des jeux « secrets » mais ignorent 
leurs dangers, ils y jouent peut être régulièrement. Vous 
pouvez les mettre en garde ou agir, encore faut il bien les 
connaître…Il existe de nombreuses variantes qui évoluent 
sans cesse. 
 Quels signes décelables? Quels risques? Comment leur en 
parler?  

« Des professionnels hésitent à faire de la prévention, car ils trouvent que ce serait inciter les 
enfants à pratiquer ce jeu. Faut-il attendre d'autres victimes pour réagir ? Une prévention 
sérieuse, réfléchie, faite par des professionnels permettrait d'une part de faire prendre 
conscience aux enfants qu'il est très dangereux de jouer avec quelque chose autour du cou et 
d'autre part de rendre attentifs les parents aux signes qui accompagnent la pratique du jeu du 
foulard. Nos enfants sont morts. Nous avons le devoir de faire tout ce qui est en notre pouvoir 
pour que ces horreurs ne se reproduisent plus. » Maman de Yoann, décédé en 2000 à 9 ans 

« Je connaissais le nom « jeu du foulard », j'en avais vaguement entendu parler, mais je ne 
m'y étais jamais vraiment intéressée. En gros, pour moi, cela ne concernait pas mes enfants 
mais  plutôt des adolescents un peu perturbés. J'étais totalement dans l'erreur. Si Gaspar a 
été une victime de ce jeu alors tous les enfants sont potentiellement concernés. Nous parlons 
tous à nos enfants des risques de la circulation, des inconnus dans la rue, du tabac, de 
l'alcool, de la pédophilie, de la drogue, de la noyade, mais certainement pas assez souvent 
des jeux d'évanouissement. »  Maman de Gaspar décédé en 2005 à 8 ans 

« Toujours est-il qu'il a essayé ce soir là ce jeu dans la pire des conditions SEUL DANS SA 
CHAMBRE. Nous n’avons rien entendu. »  Papa de Renaud décédé en 2002 à 12 ans 

« Rémy nous avait quitté quelques heures plus tôt en nous disant "bonne nuit à demain". Je sais 
aujourd'hui que mon fils avait parlé de ce jeu avec un de ses cousins, lorsqu'il avait 18 ans, qui 
agirait comme une drogue, dont on deviendrait dépendant en essayant d'aller toujours plus loin. 
Je crois que par manque d'information, beaucoup d'enfants, d'adolescents et de jeunes adultes 
continuent à pratiquer ce "jeu » .  Mama, de Remy décédé en 2002 à 20 ans Renseignements : les-maternelles-angervilliers@gmail.com 

« Près de 2 enfants sur 3 (63%) connaissent au moins un jeu d’apnée ou d’évanouissement et 
pour 82% d’entre eux, ils entendent parler de ces jeux pour la première fois avant l’entrée en 
6ème. »  Sondage IPSOS/APEAS – janvier 2012 


